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talières de l'Amérique, c'est provoquer l'admiration de tout
un peuple.

Le sang versé sur notre sol canadien par nos apôtres-
martyrs devait être une semence féconde et immortelle.
Qu'on ne dise pas que notre pays est arriéré et qu'il n'y a

pas de progrès chez nous.

Un peuple qui voit se développer ses institutions na-
tionales à l'ombre de la Croix du Divin conquérant, est un
peuple vivant et déjà fort.

Par contre, le peuple constitué en dehors du catholicisme,
peut bien matériellement progresser, mais il n'est qu'un
peuple mort, qui s'annihile au lond du tombeau social
où il gît.
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